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DES VOYOUS SÈMENT LE TROUBLE DANS
VIRTON... MAIS LES CAMÉRAS DE

SURVEILLANCE ARRIVENT ! 

Comme chaque semaine dans
votre journal du week-end, re-
trouvez toutes les activités à
faire près de chez vous. Ce
week-end, beaucoup d’activi-
tés prévues pour les enfants :
spectacles, vide-dressing, etc.

L’agenda du week-
end, les sorties
près de chez vous

NEUFCHÂTEAU : UN SYSTÈME INGÉNIEUX
POUR ÉVITER LES INONDATIONS

DANS SA MAISON 
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« Faire réussir plus d’élèves cette an-
née que les précédentes dès le mois
de juin . » C’est l’ambitieux défi
que s’est fixé l’Institut Notre-
Dame, une école secondaire libre
de Bertrix. Au sein de l’école ber-
trigeoise, on a l’habitude de
mettre en place des méthodes pé-
dagogiques innovantes. L’établis-
sement d’enseignement secon-
daire a décidé d’aller plus loin
cette année en supprimant les se-
condes sessions qui étaient orga-
nisées habituellement au mois
d’août. Une décision encore peu
fréquente en Fédération Wallo-
nie-Bruxelles. A la place, les 650
élèves de l’école vont participer à
cinq journées de remédiation.
« Le projet s’inscrit dans une longue
réflexion », entame Vincent Ro-
main, directeur de l’établisse-
ment scolaire. « Si on suit l’avis du
SeGEC (secrétariat général de l’en-
seignement catholique en commu-
nauté française et germanophone
de Belgique, NDLR), on se dirige
vers une suppression des secondes
sessions. Si elles en valent la peine
et sont une seconde chance pour

certains, pour d’autres, ce n’est pas
le cas. On constate qu’un phéno-
mène s’est accru au fil des années :
ceux qui réussissent proviennent
souvent de familles plus aisées. Ils
peuvent se permettre de prendre
des cours particuliers durant les va-
cances et d’être épaulés dans leur
travail. Les autres sont souvent li-

vrés à eux-mêmes, n’ayant pas for-
cément les moyens pour se payer ce
genre de cours. Et durant l’été, les
professeurs ne sont pas là pour les
aider. Il fallait donc mettre quelque
chose en place pour essayer de don-
ner une chance à chacun », com-
mente-t-il.
Concrètement, les 650 élèves de
l’école bertrigeoise vont partici-
per au cours de l’année à 5
grosses journées de remédiation.
Les trois premières ont lieu la se-
maine prochaine, les 10, 11 et 12

janvier. Les élèves pourront choi-
sir 10 activités de deux heures
chacune. Deux types d’ateliers se-
ront proposés : des activités de re-
médiation, données par des pro-
fesseurs et des élèves et des activi-
tés de dépassement, proposées
par des partenaires. Un large pa-
nel de formations et d’ateliers se-
ra proposé aux élèves (voir ci-
contre), l’objectif étant de propo-
ser des animations qui dépassent
le cadre strictement scolaire pour
aborder le monde du travail, par
exemple.
L’oiginalité de la démarche re-
pose aussi sur l’implication non
seulement des professeurs, très
enthousiastes par rapport à ce
projet pédagogique, mais aussi
des élèves. Ainsi, certains d’entre
eux, motivés par le projet, ont dé-
cidé de donner un coup de main
aux enseignants. « Certains qui se
sentent plus à l’aise dans une ma-
tière ont proposé de venir en sou-
tien et d’aider leurs camarades »,
explique Vincent Romain.
D’autres jeunes de 5e et 6e secon-
daires, qui ont été officiellement
formés et diplômés au coaching
de leurs pairs, viendront égale-
ment en appui ainsi que les
élèves de l’option informatique.
Après ces trois journées de remé-
diation, les élèves pourront repas-
ser des examens les mercredis
après-midi du 17 et du 24 janvier
pour remplacer leur cote obtenue
lors de la session de décembre.
Deux autres journées de remédia-
tion auront lieu ensuite après les
vacances de Pâques. « Ce sera alors

pour donner un coup de pouce et
les motiver pour préparer les exa-
mens de juin. Cela doit leur per-
mettre d’arriver dans les meilleurs
conditions pour réussir. Si ce projet
permet au moins de faire réussir
quelques élèves en plus, le pari sera
gagné », conclut le directeur.-

MÉLODIE MOUZON

Ce projet représente un travail de longue haleine pour Vincent Romain et le corps enseignant. © D. R.

L
’Institut Notre-Dame de
Bertrix a décidé de sup-
primer dès cette année
les secondes sessions

d’examens qu’elle organisait
habituellement en août. A la
place, l’établissement scolaire
propose à ses 650 élèves des
journées de remédiation afin de
donner à chacun le maximum de
chances d’atteindre la réussite
en juin.

L’IND supprime les
secondes sessions
Pour aider les élèves à réussir, l’école secondaire a mis en place cinq journées de remédiation

BERTRIX - ENSEIGNEMENT

Lors des trois journées de remé-
diation proposées la semaine
prochaine, les élèves pourront
participer à dix activités de
deux heures chacune. Ces acti-
vités, organisées par degré
d’enseignement, se divisent en
deux volets : d’une part, les
cours de remédiation et les
ateliers plus spécifiques de
méthode de travail ou de ren-
forcement de la confiance en
soi et d’autre part, les activités
de dépassement, proposés par
différents partenaires. « Lors de
la rentrée lundi, les élèves pour-
ront venir inscrire leurs choix sur
un grand tableau. À la suite des
derniers conseils de classe en
décembre, les enseignants ont
déjà inscrit certains d’entre eux à
des activités de remédiation
qu’ils estimaient nécessaires pour
eux. Mais on ne peut pas les
obliger à participer à ces activités
s’ils ne le souhaitent pas . ».
> Les cours et les ateliers de
remédiation : ils seront donnés
en petits groupes par les profes-
seurs de l’établissement ainsi

que par certains élèves qui se
sont proposés pour venir aider
leurs camarades de classe.
> Les activités de
dépassement : elles aborderont
différentes thématiques. Les
élèves pourront participer à des
ateliers sportifs, culinaires ou
encore artistiques. Les élèves
pourront s’essayer au jeu de
rôle, aux graffitis, au théâtre…
12 formateurs de la Manage-
ment Academy proposeront des
formations sur les réseaux
sociaux, la gestion de conflits,
la gestion du temps, les utilisa-
tions du drone,… Des journa-
listes viendront parler du déco-
dage de l’information. Amnesty
International et le Groupe d’Ac-
tion contre le Surendettement
seront également présents.
« Tout le monde doit y trouver
son compte. Pour certains ate-
liers, ce seront des expériences
que les élèves n’ont pas l’occasion
de vivre au sein de l’école. Mais
pour les professeurs aussi, ce sont
des moments formateurs », ter-
mine Vincent Romain.-

Zoom

10 activités de 2 heures sur 3 jours

L’école compte cette année 650 élèves. © Facebook

«Faire réussir plus
d’élèves cette
année que les
précédentes dès le
mois de juin »
Vincent Romain, 
directeur de l’IND


